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Juges ; 80 Ruth : 9o les quatre livres des Rois ; 10e 
les deux livres des Paralipomènes ; llo les deux 
livres d’Esdras ; 12o les deux livres des Macchabées ; 
13o Tobie ; 14o Judith ; 15o Esther.

II. —Les livres didactiques sont poétiques et 
Sapientiaux, (a) poétiques : 16o Job ; 17o Les 
Psaumes ; 18o Les Proverbes ; (b) Sapientiaux : 
19o L’Ecclésiaste ; 20o Le Cantique des Cantiques ; 
21o La Sagesse ; 22o l’Ecclésiastique.

III. —Les livres prophétiques sont : 23o Isaie ; 
24o Jérémie; 25o Les Lamentations du même ; 
26o Baruch, petit prophète joint à Jérémie ; 27o 
Ezéchiel ; 28o Daniel ; 29o Osée ; 30o Zoël ; 31o 
Amos ; 82o Abdias ; 33o Jonas ; 34o Michée ; 35o 
Nahum ; 36o Habacuc ; 37o Sophonie ; 38o Aggée ; 
39o Zacharie ; 40o Malachie.

Le Canon des Juifs d’Alexandrie différait de celui 
des Juifs de Palestine ; c’est lui que l’Eglise Catho­
lique a adopté ; il contient, outre les livres men­
tionnés plus haut comme proto-canoniques, quel­
ques livres moins anciens, que les Juifs de 
Palestine n’admirent point dans leur Canon, soit 
parce qu’ils étaient écrits en grec, soit parce qu'ils 
étaient postérieurs à la fixation du canon de la 
Bible Hébraïque ; on les appelle, à cause de cela, 
deutéro-canoniques. Leur autorité, aux yeux de 
l’Eglise, est d’ailleurs exactement la même que 
celle des livres protocanoniques. Ces livres sont 
Tobie, Judith, la Sagessse, Baruch, les deux livres 
des Macchabées, les sept derniers chapitres d’Esther, 
le cantique des trois enfants dans la fournaise, 
Daniel III, 24-90. l’histoire de Suzanne et celle de 
Bel et du dragon, Daniel, XIII et XIV.

Quant au nombre et à la division des livres du Nou­
veau Testament, tous les commentateurs catholi­
ques s’accordent à les établir ainsi qu'il suit :
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